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Le Carême, voyage en Terre Sainte !... 
 

En entrant dans le Carême, l’Eglise nous a exhortés à nous convertir « en croyant à 

l’Evangile ». 

Dans ses « Exercices spirituels », Saint Ignace de Loyola écrit que pour la 
prière « le premier prélude est la composition de lieu ... ce prélude consistera à 
me représenter, à l'aide de l'imagination, le lieu matériel où se trouve l'objet que 
je veux contempler ; par exemple, le temple, la montagne où est Jésus-Christ ou 
Notre-Dame, selon le mystère que je choisis pour ma contemplation. » 

Ceux qui ont eu la possibilité de faire un pèlerinage en Terre Sainte savent 
combien « lire la Bible sur le  " terrain" » est une très grande grâce ! 
On peut bien sûr s’aider de tableaux de peintres, de films (tels la Passion de 
Mel Gibson, Jésus de Nazareth de Zeffireli, etc.), de travaux d’archéologues ou 
du récit des visions de la Bienheureuse Anne-Catherine Emmerich ou des 
livres de Maria Valtrorta, etc... 
Ce qui est sûr, c’est que la préservation des lieux saints et de la possibilité de 
s’y rendre, et plus encore la présence des chrétiens en Terre Sainte, est d’une 
importance capitale pour la vie spirituelle de toute l’Eglise. 

Puisse donc notre œuvre de Carême de cette année apporter humblement 
notre contribution pour que cette Terre, qui ne peut que nous être chère, soit 
terre de paix et terreau d’une vie de prière et de méditation enracinée dans 
« la composition » de ces lieux saints qui nous rendent de plus en plus proche 
Celui qui nous a tant aimés, en naissant et en donnant sa vie « là-bas », pour 
nous « ici »... 

Père BONNET+ curé. 
INFOS DIVERSES 

 Mardi 06/03 à 9h30 : reprise de l’Adoration continue du St Sacrement 

 Mardi 06/03 à 11h45 : Messe à l’école Ste Thérèse. 

 Mercredi 07/03 et samedi0 10/03 : reprise des séances de catéchisme aux horaires habituels. 

 Vendredi 09/03 à 15h00 : chemin de croix. 

 Vendredi 09/03 à 20h30 : réunion de préparation au baptême pour les parents demandant ce sacrement 
pour leur petit enfant. [maison paroissiale. 1 rue St Michel à Bougival] 

 Samedi 10/03 de 11h à 12h: Eveil à la Foi à la Maison paroissiale (1, rue Saint-Michel) 

 Samedi 10/03 à 15h00  sera célébré le mariage de : Arnaud BRAS et Claire POLLIER 

 Dimanche 11/03 à 09h30 : "P'tit-déj'de la foi" à la maison paroissiale : Temps d'échange animé par des 
paroissiens pour les parents sur les grandes (ou petites!) questions qu'on peut se poser sur l'Eglise, la foi catholique, 
etc... et temps pour les enfants pour - en prolongement avec le catéchisme - découvrir et/ou d'approfondir ce qu'est la 
messe (avec également un moment d'explication des lectures de la messe du jour et une répétition des chants).  

 Dimanche 11/03 : Enzo TEIXEIRA-PORTILHO fera sa 3ème étape de baptême lors de la messe de 11h. 
 

Secrétariat :  

ATTENTION NOUVEAUX HORAIRES 
Lundi, Mardi, Jeudi et Vendredi : 9h30-11h30  
Durant les vacances scolaires, le secrétariat est fermé.     
 

Confessions :  
 Une ½ h avant les messes de semaine du lundi 

au samedi inclus, hormis le mercredi (19h-

19h30)  

 

 

Lundi 05/03 09h00  De la Férie Pro populo  

Mardi 06/03 09h00   De la Férie Messe en l’honneur de St Michel 

Mercredi 07/03 18h30 Stes Félicitée et Peprétue Messe pour Marcel CHARRRON 

Jeudi 08/03 07h00  St Jean de Dieu Messe pour les âmes du Purgatoire 

 18h30 ‘’ Messe pour Laura SAMELSON 

Vendredi 09/03 09h00  Ste Françoise Romaine Messe pour Aymar DE MONTI 

Samedi 10/03 09h00  De la Férie  Messe pour Simon PAGET 

Dimanche 11/03 09h30  4ème Dimanche de Carême  Messe pour Marcelle NEUBERTH 

 11h00  Messe pour Madeleine LAHAIRE 

Prière du Pape François  
pour la Terre Sainte 

 

Ô Seigneur, 
Dieu d’Abraham, d’Isaac et de Jacob, 

Dieu de Jésus le Nazaréen, 
du cœur de cette Cité Sainte, 

patrie spirituelle  
des Juifs, des Chrétiens et des 

Musulmans, 
je fais mienne l’invocation des 

pèlerins 
qui montaient vers ton temple,  

débordant de joie : 
« Appelez le bonheur sur Jérusalem : 

Paix à ceux qui t’aiment ! 
Que la paix règne dans tes murs, 

le bonheur dans tes palais ! 
À cause de mes frères et de mes 

proches, 
je dirai : ‘‘Paix sur toi !’’. 

À cause de la maison du Seigneur 
notre Dieu, je désire ton bien » (Ps 

122, 6-9) 
 

 
 
 

mailto:eglisebougival@free.fr


A propos du Temple de Jérusalem 

 
Pendant des années, un groupe de chercheurs de l’université de Californie à Los Angeles (UCLA) a mis au point une 
reconstruction virtuelle du Temple de Jérusalem tel qu’on pouvait le trouver avant sa destruction en l’an 70 de notre ère.  
Voir sur internet à l’adresse : https://www.youtube.com/watch?v=HHLD6RXVLaM 
 

 

CARÊME 2018 

« AIDONS LA TERRE SAINTE »

Saint des Saints 

Qu’est-ce que le Patriarcat ? 

Le Patriarche Latin de Jérusalem est l’équivalent d’un 

diocèse en Orient et a, sous sa juridiction, Jérusalem et 

la Palestine, Israël, la Jordanie et Chypre. 

 

 

Après 20 siècles de présence ininterrompue, les Chrétiens de Terre sainte 
vivent aujourd’hui dans un drame interminable, déclare S.B. Fouad Twal, 
Patriarche Latin de Jérusalem. 
  
1) DECLIN DEMOGRAPHIQUE. La présence des Chrétiens, toujours maintenue 
malgré les aléas de l’Histoire, est aujourd’hui clairement menacée. En 1922, ils étaient 
72000 soit 10% de la population, pour 80 000 Juifs et 600 000 Musulmans. 
Aujourd’hui, ils ne représentent plus que 1,6% soit 180 000 pour 5 millions de 
musulmans et 5,5 millions de Juifs. Chaque année, l’émigration réduit leur poids. 
 
2) MARGINALISATION. En Israël, les arabes sont 1,5 million (22%), et les chrétiens 
une goutte d’eau : 117 000, (1,6%). Ils sont défavorisés en termes de santé, d’habitat 
et d’aide agricole. Ils sont parfois persécutés dans les villages où ils sont 
minoritaires(Druzes). Dans les Territoires palestiniens, ils sont une minorité infime 
dans une mer musulmane en forte croissance : 1,5% 
 
4) INSECURITE. En Palestine, ils sont victimes comme les autres de l’occupation 
militaire, des violences, des confiscations de terres et de maisons, et, parfois de la 
pression islamiste.( Gaza). Le mur de séparation constitue un véritable drame : époux, 
parents et enfants séparés, accès aux soins et aux services sociaux interdits, 
humiliations et appauvrissements quotidiens, etc. 
 
5) PAUVRETE. Taux de chômage dans les Territoires : Plus de 40%. 57% sont au 
dessous du seuil de pauvreté, 44% dans le dénuement absolu, (60% à Gaza). Le 
revenu moyen est de 1500$ en Israël et de 300$ en Palestine (210 Euros). 
 
6) DESESPOIR. Les Chrétiens n’ayant ni égalité de droits, ni conditions de vie 
décentes, ni stabilité sociopolitique, émigrent depuis longtemps, mais cela ne fait que 
s’accentuer. Ils rêvent de sécurité, d’emploi, de logements, d’éducation. Les jeunes et 
les meilleurs émigrent, le cœur gros. A Jérusalem, ils ne seront plus que 5000, si nous 
n’aidons pas les jeunes couples à se loger. 
 
7) ESPERANCE. « Nous sommes une Eglise vivante. Nous sommes une 
communauté de pierres vivantes qui garde les Monuments de l’Histoire du Salut. Nos 
églises sont vivantes de Foi, nos écoles, nos hôpitaux, nos projets d’habitat, nos 
œuvres sociales et charitables sont parmi les meilleurs de la Région ». 
 
8) L’ESPERANCE. L’Eglise catholique, latins, grecs et autres compte 170 paroisses, 
118 écoles, 64000 élèves de toutes confessions, 15 foyers d’enfants abandonnés, 
handicapés, plusieurs maisons de retraites et institutions charitables. Mais elle est 
sans ressources locales et attend tout de nous. 
 

Les activités caritatives  

de l’Ordre du St Sépulcre 
Dans sa mission de soutien aux chrétiens de Terre 

Sainte, l’Ordre du St Sépulcre, au niveau 

mondial, contribue principalement aux besoins 

des paroisses et des écoles, mais également à des 

projets précis de restauration ou de construction. 

Toujours validés à Rome par le Grand Magistère, 

le budget d’ensemble de l'aide procurée à la Terre 

Sainte avoisine les 10 millions d’euros chaque 

année.  
Pour la France, l’association des œuvres du St 
Sépulcre a transmis en 2016 un soutien de 
1.058.328 € au profit des écoles, des 
institutions d’aide et hospitalières, aux 
paroisses, aux institutions religieuses et 
monastères, à l’aide sociale et la formation.  
Site internet : https://oeuvres-saintsepulcre.fr/ 

 
Comment aider ? 

--> Voir dépliant. 

Œuvres du St Sépulcre de Jérusalem : 

Association reconnue d’utilité publique (décret 

du 29/12/1975) 

112 ter avenue de Suffren, 75 015 Paris 

Possibilité pour les donateurs individuels d’une 

réduction d’impôts de 66% de la valeur du don. 

Préciser demande de reçu avec votre don. 

Chèques à l’ordre de : « Association des 

Œuvres du Saint Sépulcre » 

https://youtu.be/HHLD6RXVLaM
https://youtu.be/HHLD6RXVLaM
https://oeuvres-saintsepulcre.fr/


 

COMMUNIQUE DE LA COMMANDERIE DES YVELINES : 

L’information qui nous parvient quasi quotidiennement au sujet des chrétiens de Terre Sainte a ce triste avantage de dispenser d’un 

long discours. Nos frères sont les descendants directs et sans interruption de ceux qui suivent le Christ depuis 2000 ans. Depuis cette 

époque, ils gardent et transmettent fidèlement la Foi héritée de leurs pères et qu’ils nous ont fait connaître. Aujourd’hui, il est 

indispensable, face aux persécutions, aux spoliations et aux humiliations dont ils sont l’objet, de leur manifester d’urgence notre 

gratitude pour cette foi transmise, et notre soutien financier le plus important pour qu’ils puissent continuer de vivre dans leur pays. 

L’association des œuvres de l’Ordre du Saint Sépulcre de Jérusalem est présente sur place et année après année, uniquement grâce à 

des dons, finance des formations, des écoles, et aide les familles à occuper une juste place dans les débats et les décisions de la vie 

quotidienne.  

Pour aider et apporter à nos frères chrétiens de Terre Sainte le soutien financier que leur situation requière et leur éviter de devoir 

quitter le berceau de notre Foi, l’association organise des quêtes dont le bénéfice est intégralement reversé à leur profit. Cette 

association est reconnue d'utilité publique et est donc habilitée à délivrer des reçus fiscaux pour les dons en chèques (à 

l’ordre de : Association des Œuvres du Saint-Sépulcre). 

Une quête sera ainsi organisée le dimanche 11 mars, à la sortie des Messes. Merci de votre générosité. 

 

Prier avec et pour les chrétiens de Terre Sainte 
 (avec l’aimable autorisation du webmaster du site de l’Ordre du St Sépulcre) 

De Monseigneur Marcuzzo, vicaire patriarcal latin de Jérusalem, le 14 février 2018 à Jérusalem : 
  

C’est une généreuse et belle initiative de vous rapprocher de nous, chrétiens de Terre Sainte, en portant nos intentions dans vos 

prières. Cela nous touche profondément et nous encourage à prier aussi pour vous. Voici les intentions de prière que j’exprime à 

partir de la situation dans laquelle se trouvent les chrétiens de la Terre de Jésus et des besoins les plus urgents de la Communauté : 
 

 Pour que la justice, les droits de la personne et des peuples, prévalent sur le nationalisme exagéré, l’avidité effrénée et 

la violence aveugle. 

 Pour la paix basée sur la justice entre tous les peuples de Terre Sainte, Arabes et Juifs, Palestiniens et 

Israéliens. 
 Pour les familles en deuil, les personnes blessées ou qui souffrent à cause de l’injustice sociale et l’instabilité générale. 

 Pour la bonne entente, l’interaction et la coopération entre toutes les cultures, source d’une saine intégration. 
 Pour l’acceptation mutuelle et la réconciliation entre toutes les communautés religieuses. 

 Pour un fructueux dialogue entre toutes les religions, surtout chrétiens, juifs et musulmans. 
 Pour que Jérusalem soit et reste vraiment la ‘’Cité de Dieu’’, la ‘’Mère de toutes les nations’’ et donc la ‘’ville de la 

paix’’ pour tous ses habitants et pour l’humanité entière.  

 Pour une coopération pastorale constructive et une sérieuse et sincère recherche d’unité entre toutes les 

confessions chrétiennes. 
 Pour les paroisses, les écoles et toutes les structures pastorales de Terre Sainte, afin qu’elles continuent la mission de 

Jésus dans sa terre. 

 Pour les vocations sacerdotales et religieuses parmi les jeunes de la terre des prophètes et des apôtres. 
 Pour les séminaires de formation sacerdotale et religieuse de Terre Sainte.  

 Pour les communautés contemplatives et leur heureuse intégration dans l’Eglise locale 
 Pour l’adaptation et l’inculturation culturelle et pastorale des prêtres, religieuses et religieuses missionnaires. 

 Pour la bonne réussite des pèlerinages aux Lieux Saints, pour tous ceux qui 

travaillent dans la grande et belle mission d’accueil et d’animation des 

pèlerinages. 

 Pour les nombreux volontaires locaux ou internationaux qui aident dans les 

écoles, les hôpitaux et autres institutions. 
 Pour tous les enseignants, étudiants et amis des centres d’études bibliques et pour un 

amour plus grand et une diffusion plus capillaire de la Parole de Dieu. 

 Pour tous les pasteurs des communautés religieuses et pour les responsables 

politiques et sociaux afin qu’ils travaillent pour le bien commun. 

 

Les temps forts de l’Eglise de Terre Sainte en lien avec l’Eglise universelle en 2018-19 
 Pour une bonne réussite de l’année pastorale de la famille que les communautés célèbrent en Terre Ste cette année. 

 Pour une forte et joyeuse préparation de nos associations de jeunes au prochain Synode des évêques sur « les 

Jeunes, la foi, la vocation et le discernement ». 
 Pour une profonde et sereine sensibilisation de nos groupes de jeunes aux thèmes de la prochaine J.M.J de Panama 

2019. 
 

Un grand merci pour tous ceux qui prient pour les Chrétiens de Terre Sainte. Union de prières, fructueux carême, avec 

ma bénédiction.  
 



CATECHESE DU PAPE FRANÇOIS : REDECOUVRIR LA BEAUTE DE LA MESSE 

Suite du cycle de catéchèses du mercredi sur l’Eucharistie. 

Chers frères et sœurs, bonjour ! 

... À la liturgie de la Parole ... suit l’autre 

partie constitutive de la messe, qu’est la 

liturgie eucharistique. En elle, à travers 

les nombreux signes, l’Église rend 

continuellement présent le sacrifice de la 

nouvelle alliance scellée par Jésus sur 

l’autel de la croix (cf.Vat. II, Const. S.C, 47). Cela 

a été le 1
er
 autel chrétien, celui de la Croix 

et, quand nous nous approchons de l’autel 

pour célébrer la messe, notre souvenir va à 

l’autel de la Croix où a été fait le 1
er
 

sacrifice. Le prêtre qui, à la messe, 

représente le Christ, accomplit ce que le 

Seigneur lui-même a fait et confié à ses 

disciples à la dernière Cène : il prit le pain 

et le calice, rendit grâce, le donna à ses 

disciples en disant : « Prenez et mangez… 

buvez : ceci est mon corps… ceci est le 

calice de mon sang. Faites cela en 

mémoire de moi ». 

Obéissant au commandement de Jésus, 

l’Église a disposé la liturgie eucharistique 

à des moments qui correspondent aux 

paroles et aux gestes qu’il avait accomplis 

la veille de sa passion. Ainsi, dans la 

préparation des dons, le pain et le vin 

sont apportés sur l’autel, c’est-à-dire les 

éléments que le Christ a pris dans ses 

mains. Dans la prière eucharistique, nous 

rendons grâce à Dieu pour l’œuvre de la 

rédemption et les offrandes deviennent le 

Corps et le Sang de Jésus-Christ. Suivent 

la fraction du pain et la communion, à 

travers laquelle nous revivons l’expérience 

des apôtres qui reçurent les dons 

eucharistiques des mains du Christ lui-

même (Cf. Présentation générale du missel romain, 72). 

Au premier geste de 

Jésus : « il prit le pain 

et la coupe du vin », 

correspond par 

conséquent la 

préparation des dons. 

C’est la première 

partie de la liturgie 

eucharistique. Il est bien que ce soient les 

fidèles qui présentent au prêtre le pain et le 

vin, parce qu’ils signifient l’offrande 

spirituelle de l’Église recueillie là pour 

l’Eucharistie. Il est beau que ce soit 

justement les fidèles qui apportent à l’autel 

le pain et le vin. Même si aujourd’hui, 

« les fidèles n’apportent plus, comme 

autrefois, leur propre pain ou vin destinés 

à la liturgie, le rite de la présentation de 

ces dons conserve toutefois sa valeur et sa 

signification spirituelle » (ibid., 73). Et à cet 

égard, il est significatif que l’évêque, en 

ordonnant un nouveau prêtre, lorsqu’il lui 

remet le pain et le vin, dise : « Reçois les 

offrandes du peuple saint pour le sacrifice 

eucharistique » (Pontifical).  

Le peuple de Dieu qui apporte 

l’offrande, le pain et le vin, la grande 

offrande pour la messe ! Dans les signes 

du pain et du vin, le peuple fidèle met donc 

son offrande entre les mains du prêtre, qui 

la dépose sur l’autel ou table du Seigneur, 

« qui est le centre de toute la liturgie 

eucharistique » (cf.P.G.M.R, 73). Le centre de 

la messe  est donc l’autel et l’autel est le 

Christ ; il faut toujours regarder l’autel qui 

est le centre de la messe. Dans le « fruit de 

la terre et du travail de l’homme », ce qui 

est offert c’est l’engagement des fidèles à 

faire d’eux-mêmes, obéissant à la Parole 

divine, un « sacrifice qui plait à Dieu le 

Père tout-puissant », « pour le bien de 

toute la sainte Église ». Ainsi, « la vie des 

fidèles, leur souffrance, leur prière, leur 

travail, sont unis à ceux du Christ et à 

son offrande totale et de cette manière 

ils acquièrent une valeur nouvelle » 
(Catéchisme Église catholique, 1368). Certes, notre 

offrande est peu de chose, mais le Christ 

a besoin de ce peu de chose. Il nous 

demande peu, le Seigneur, et il nous 

donne beaucoup. Il nous demande peu.  Il 

nous demande, dans la vie ordinaire, de la 

bonne volonté ; il nous demande un cœur 

ouvert ; il nous demande l’envie d’être 

meilleur pour l’accueillir, lui qui s’offre à 

nous dans l’Eucharistie ; il nous demande 

ces offrandes symboliques qui deviendront 

ensuite son corps et son sang.  

Une image de ce 

mouvement oblatif de prière 

est représentée par l’encens 

qui, consumé dans le feu, 

libère une fumée parfumée 

qui s’élève vers le ciel : 

encenser les offrandes, 

comme on le fait les jours de fête, encenser 

la croix, l’autel, le prêtre et le peuple 

sacerdotal manifeste visiblement le lien 

« offertorial » qui unit toutes ces réalités au 

sacrifice du Christ (cf. P.G.M.R, 75). Et 

n’oubliez pas : il y a l’autel qui est le 

Christ, mais toujours en référence au 

premier autel qui est la Croix, et sur l’autel 

qui est le Christ, nous apportons le peu de 

chose que sont nos dons, le pain et le vin 

qui deviendront beaucoup ensuite : Jésus 

lui-même qui se donne à nous. 

Et tout ceci est ce qu’exprime l’oraison 

sur les offrandes. Par elle, le prêtre 

demande à Dieu d’accepter les dons que 

l’Église lui offre, en invoquant le fruit de 

l’admirable échange entre notre pauvreté et 

sa richesse. Dans le pain et le vin, nous lui 

présentons l’offrande de notre vie, afin 

qu’elle soit transformée par l’Esprit-Saint 

dans le sacrifice du Christ et devienne avec 

lui une seule offrande spirituelle qui plaise 

au Père. Tandis que se conclut ainsi la 

préparation des dons, on se dispose à la 

prière eucharistique (cf. ibid., 77). 

Puisse la spiritualité du don de soi, que 

nous enseigne ce moment de la messe, 

éclairer nos journées, nos relations avec les 

autres, les choses que nous faisons, les 

souffrances que nous rencontrons, en nous 

aidant à construire la cité terrestre à la 

lumière de l’Évangile ! 

 

Les offrandes que les fidèles ont 
l’habitude de présenter pendant la ste 
Messe pour la Liturgie eucharistique, ne 
se réduisent pas nécessairement au 
pain et au vin, qui sont destinés à la 
célébration de l’Eucharistie, mais elles 
peuvent comprendre aussi d’autres 
dons, qui sont apportés par les fidèles, 
c’est-à-dire de l’argent ou d’autres biens 
servant à exercer la charité envers les 
pauvres. Cependant, les offrandes 
concrètes doivent toujours être 
l’expression visible du vrai don, que le 
Seigneur attend de nous: un cœur 
contrit, et l’amour de Dieu et du 
prochain, qui nous rend conformes au 
sacrifice du Christ, qui s’est livré lui-
même pour nous. En effet, c’est dans 
l’Eucharistie que resplendit au plus 
haut point ce mystère de la charité, que 
Jésus-Christ a manifesté durant la Cène, 
en lavant les pieds de ses disciples. 
Toutefois, afin de sauvegarder la dignité 
de la sainte Liturgie, il faut que les 
offrandes concrètes soient présentées 
d’une manière convenable. C’est 
pourquoi l’argent, ainsi que les autres 
dons destinés aux pauvres, doivent être 
déposés à un endroit approprié, hors de 
la table eucharistique. Redemptionis 
sacramentum n°70 


